
Différentes stratégies 
Le conjoint contrôlant utilisera diffé-

rentes stratégies pour créer chez sa 

conjointe un sentiment de culpabilité, 

du doute, de la honte, de la peur et 

de l’impuissance. Ces stratégies de 

domination sont la violence verbale, 

psychologique, physique, sexuelle, 

économique et sociale. 

La violence verbale : C’est insul-

ter sa conjointe en utilisant un lan-

gage grossier et injurieux, crier et 

élever la voix, la blâmer et lui repro-

cher ses faits et gestes, la critiquer 

et user de railleries ou de propos hu-

miliants, la menacer de façon directe 

ou indirecte. «  Mon chum me crie 

après et dit qu’il ne veut pas d’enfant 

avec une salope comme moi. »     

La violence psychologique : 

Cela consiste à dévaloriser sa con-

jointe, lui faire du chantage (avec la 

garde des enfants par exemple), la 

menacer (de la quitter si elle ne fait 

pas ce qu’il veut, de se suicider), 

contrôler les sorties, l’habillement, 

les fréquentations, la harceler après 

la rupture, lui envoyer des courriels 

d’insultes, faire circuler des rumeurs 

et porter atteinte à sa réputation, lui 

faire subir de l’intimidation (graffitis). 

«  Si tu pars, tu n’auras pas la garde 

des enfants. » 

 «  Grosse comme t’es, personne ne 

voudra de toi. » 
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Venir en aide aux femmes avec ou sans enfants,  

vivant de la violence conjugale  



La violence physique : C’est uti-

liser la force physique pour empê-

cher sa conjointe de passer, serrer le 

bras, déchirer les vêtements, frap-

per, lancer des objets, pousser, me-

nacer ou frapper un animal de com-

pagnie, tuer. Quand la violence phy-

sique est utilisée, il y a de fortes 

chances pour que d’autres formes 

de violence soient présentes dans la 

relation, comme la violence verbale 

et psychologique.  

« Quand il est en crise, il m’empêche 

de sortir de la chambre. » 

 

 

« Quand il est en crise, il m’em-

pêche de sortir de la chambre. » 
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« Encore aujourd’hui, mon enfant plus vieux ne veut plus me 

parler, mais j’ai lâché prise. Cela m’a fait beaucoup de 

peine, mais je l’accepte maintenant. Le jour où il sera prêt à 

venir me parler, ça va être correct. » Nathalie (nom fictif) 



La violence sexuelle : C’est impo-

ser des activités sexuelles sans le 

consentement ou contre la volonté 

en utilisant le chantage, l’intimida-

tion, la manipulation, la menace, les 

récompenses, la violence, la drogue, 

l’alcool. C’est faire de la pression 

pour avoir des relations sexuelles, 

bouder l’autre qui n’en a pas envie, 

humilier et comparer, obliger l’autre à 

regarder des films pornos ou à avoir 

des rapports sexuels avec d’autres 

personnes, violer.  

« Il insiste pour avoir des relations 

sexuelles. Si je refuse, il m’ignore 

pendant deux jours. » 

« Mon chum dit qu’il va retourner 

avec son ex si je n’ai pas de relation 

sexuelle avec lui parce qu’elle était 

plus déniaisée que moi. » 
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« Mon père n’aimait pas mon conjoint et il voulait m’aider 

sans jugement, mais je ne voulais pas lui demander de l’aide 

parce que je ne voulais pas que mon conjoint lui fasse du 

mal. Mon père n’est plus jeune. » Nathalie (nom fictif) 
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« Au lieu de dénigrer la personne qui vit de 

la violence conjugale plutôt, essayer de com-

prendre pourquoi elle revient toujours avec 

son conjoint et ils comprendraient plus quels 

sont les réels enjeux! » Nathalie (nom fictif) 



La violence économique : La 

violence économique se manifeste 

par des comportements et des ac-

tions qui empêchent une personne 

d’accéder à sa liberté économique. 

Contrôler les dépenses, exclure la 

conjointe des prises de décisions 

financières, la priver de l’argent né-

cessaire au bon fonctionnement du 

foyer, l’endetter, l’empêcher de tra-

vailler. 

 « Il met tous les comptes à mon 

nom. »  

« Je me suis endettée pour payer 

ses besoins personnels. » 

La violence sociale : Cette violence 

peut se manifester par des compor-

tements et des actions qui empê-

chent la conjointe d’accéder à sa 

liberté d’être en relation avec les  

 

 

autres. Isoler la conjointe en déni-

grant sa famille et ses proches, 

l’empêcher d’avoir des activités.  

« Il ne veut pas que je téléphone à 

ma meilleure amie. Il prend mon 

cellulaire pour vérifier les numéros 

que j’ai composés, voir avec qui j’ai 

parlé  » 
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« Les femmes  doivent 

croire en elles et se 

battre une étape à la 

fois. Il y a toujours une 

porte de sortie. »  

Nathalie (nom fictif) 

$ 



 
Ces stratégies de domination se manifestent à travers le cycle de la violence 

définie selon quatre phases : 

Il est courant de remarquer que le temps passé dans les différentes phases 

peut varier énormément. La durée peut représenter quelques minutes, 

quelques heures, quelques jours et voir même des mois afin de passer à tra-

vers le cycle. Certaines phases peuvent aussi être inexistantes, dont la lune de 

miel et la justification. Dans cette éventualité, les impacts de ces stratégies de 

dominations manquantes font en sorte que le conjoint n’a plus besoin de pas-

ser par la justification et la lune de miel pour que la conjointe décide de rester 

puisque celle-ci vit les impacts de la violence conjugale que sont la peur, le 

doute, la culpabilité, l’humiliation et la honte. 
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https://maisonad.org/violence-conjugale/cycles-violence-conjugale/
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